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religieuse, par le chanojne Paul Barbier, curé-doyen de 
Beaugency, ancien aumênier du Pensionnat Saint-Euverte, h 
Orléans. In-12 écu, 0. fr. 60, franco 0 fr. 75.—(P. Lethielleux, 
éditeur, 10, rue Cassette, Paris (6e).

Cet opuscule ouvre la 2e section des Étude» jontemporaines 
qui, sous le titre : États d'âme et d'esprit, traitent des causes 
les plus générales de l’abandon des croyances et des pratiques 
religieuses à notre époque.

La 1" cause de l'irréligion actuelle, étudiée par M. le chanoine 
Paul Barbier dans ces pages, est l’/gnorance en matière reli
gieuse.

L’auteur expose d’abord cet étrange et déplorable état d'ftme, 
puis il indique les moyens que la Providence met à la dispo
sition de tous pour l’éviter ou pour en sortir.

Dans un tableau aussi éloquent que navrant, il établit, à la 
lumière des faits, que le XIX* sièéle, digne d’être appelé le siè
cle des sciences positives et des grandes découvertes, mériterait 
mieux encore le nom de siècle de l’ignorance en matière de 
religion.

Les savants qui se sont illustrés dans la philosophie, l’his
toire, la littérature, les sciences, la politique, — si l'on excepte 
de leur nombre quelques catholiques de marque, — ont main
tes fois fait preuve de la plus honteuse ineptie, dès qu'ils ont 
voulu traiter quelques points de religion.

Parmi les fidèles vraiment attachés aux croyances et aux 
pratiques religieuses, combien n'ont qu’une connaissance très 
vague du dogme et d j la morale catholiques et sont profondé
ment ignorants de l’histoire de la religion et de l’Eglise !

A l’appui de sa thèse, l’auteur esquisse une petite enquête 
sur l'ignorance religieuse actuelle. C’est un choix de réflexions, 
de boutades, de bourdes échappées à la bouche des gens du peu
ple, ou à la plume de.1 écrivains et des journalistes, et qui prouve 
k quel point ceux qui se mêlent de parler des questions reli
gieuses ignorent le B. A. BA du christianisme.

Dans une seconde partie, M. le chanoine Barbier indique les 
moyens de lutter contre l’ignorance religieuse, au premier rang 
desquels il place l’influence de l’éducation chrétienne donnée 
par la famille ou par l'école, l’enseignement du catéchisme, 
les instructions paroissiales et Ils lectures personnelles.


